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Saint-Jean-d’Assé – Pontôme
Évaluation et sauvetage urgent (1997)
Gérard Guillier
1 Cette  opération  d’évaluation,  puis  de  sauvetage  urgent,  fait  suite  à  la  phase  de
prospection mécanique menée systématiquement sur le tracé de la future autoroute
A28. Le site est localisé au niveau d’une portion plane de la plaine alluviale de la Sarthe,
au sein d’un vaste méandre de cette dernière, à environ 300 m du cours d’eau, dans un
environnement archéologique peu dense.
2 Les éléments suivants furent mis en évidence :
un nouveau tronçon de la voie antique reliant Vindinum (Le Mans) à Araegenue (Vieux), non
exclusif  du  cheminement  classique  passant  par  la  ferme  du  Châtelier  et  le  gué  de
Mouhoudoux. Cette voie est  constituée d’un fossé,  orienté sud-sud-est – nord-nord-ouest,
qui borde à l’est deux empierrements successifs très dégradés.
une structure excavée de 1 m de profondeur, mesurant en plan 5 m x 3 m, parallèle, selon
son plus grand axe au fossé de bord de voie. Détruite par un incendie vers le milieu du IIe s.
de notre ère, comme l’atteste l’important mobilier céramique exhumé, cette structure devait
avoir une vocation en partie d’habitat, comme le démontre la nature du vaisselier céramique
mis au jour, en partie d’artisanat-transformation, comme tend à la prouver la présence d’un
important  four  axial  et  celle  de  macrorestes  végétaux  en  importante  quantité  (graines
carbonisées de Vicia Faba).
3 À cette occupation succède, avec un hiatus dans le temps d’environ 150 à 200 ans, une
petite nécropole du Bas-Empire constituée de dix-huit  sépultures à inhumation,  qui
s’étend sur le côté est du cheminement antique déjà mis au jour. Une seule sépulture a
réoccupé la  partie  supérieure d’une structure antérieure,  un puits  à  eau cuvelé.  Ce
phénomène a déjà été observé, pour une période similaire, à Vindinum (Le Mans), sur le
site  de  la  Cité  judiciaire.  La  découverte  de  ce  petit  site  présente  quelques  points
d’intérêts. Citons tout particulièrement :
les données physiques (dimensions et formes des fosses).
son organisation générale : en rangées nord-sud dans un premier temps, puis ouest-est dans
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les  aménagements  internes  des  tombes :  fosses  à  brancards,  couvercles  et  cercueils  ou
coffrages en bois, cloutés ou non ;
les positions d’inhumations : notons deux positions forcées ;
le mobilier funéraire où nous distinguons d’une part les offrandes funéraires, constituées
exclusivement de verreries, d’autre part la présence d’inhumations habillées : garnitures de
ceintures, boucles de ceintures, ferrets, passants (dits « de tradition germanique » mais qui,
par  un  phénomène  de  mode,  pouvaient  aussi  bien  être  portés  par  des  gallo-romains),
bracelet, bague, chaussures (portées dans deux cas, déposées près des pieds dans trois cas) la
position du site à un endroit stratégique, de contrôle, au croisement de la rivière la Sarthe et
de la voie antique Le Mans Vieux.
4 La majorité des squelettes présentant un état de conservation médiocre, à mauvais, les
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